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Trois mythiques albums

Du non moins célébre Moehius
En un seul gros livre:

John Watercolor,

De Fhumour comme s'il en pleuvait.
Gauchemar Blanc:

Histoires & chute,

Science Fiction dans la
Meilleure tradition du genre.
Et enfin, Le Bandard Fou:

Un livre loufoque et délirant,
Porno mais graphigque.
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